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La décision du Tribunal fédéral rendue aujourd'hui est un affront au bon sens qui devrait 
prévaloir dans la plus haute instance judiciaire du pays. Ceci pour plusieurs raisons:

1. La doctrine de l'exploitation à durée illimitée des centrales nucléaires a été justifiée de 
façon  scandaleuse  par  le  DETEC  en  expliquant  qu'en  cas  de  problème  dans  une 
centrale, celle ci serait alors fermée. Mais lors des accidents de Lucens, de Tchernobyl 
et  de  Fukushima,  lorsque  les  autorités  de  surveillance  ont  décidé  d'agir,  il  était 
évidemment  trop  tard.  Les  accidents  par  définition  ne  sont  pas  prévisibles.  "Cette 
doctrine de l'exploitation à durée illimitée est une insulte à l'entendement et au  
bon sens" a déclaré Philippe de Rougemont, Secrétaire général de Sortir du nucléaire.

2. Les centrales nucléaires achetées par la Suisse aux USA étaient prévues pour être 
exploitées 40 ans. Mühleberg datant de 1972 devait être fermée fin 2012. Une juge du 
TF, minorisée par ses collègues,  a déclaré lors de la conférence de presse de Mon 
Repos  ce  matin  que  ce  n'est  pas  en  fin  de  vie  d'une  installation  industrielle  que 
l'autorisation  d'exploitation  de  durée  illimitée  doit  être  accordée.  Cela  ne  fait 
effectivement pas de sens.

3. Selon le rapport  Katanos 1995 de l'Office fédéral de la protection civile  rendu au 
Conseil  fédéral,  un  accident  dans  une  centrale  nucléaire  suisse,  c'est  100'000 
personnes  irradiées  de  façon  inévitable  (justement  parce  que  l'accident  n'est  pas 
annoncé à l'avance),  900'000 personnes à évacuer de façon durable et la moitié du 
plateau  qui  serait  inexploitable  par  l'agriculture  et  l'élevage.  Ce  serait  aussi  4200 
milliards de Fr. de pertes, soit 71 fois le budget total de la Confédération pour 2012. La 
Suisse serait  à genoux.  Accepter que la vieille  centrale nucléaire de Mühleberg soit 
encore exploitée, c'est courir ces risques là, qui sont, depuis Fukushima, insupportables.

4.  Deux  expertises  indépendantes  viennent  de  montrer  qu'un  tremblement  de  terre 
pourrait  endommager  le  barrage du Wohlensee-Staumauer en amont de la centrale, 
créant une crue extraordinaire et provoquer une catastrophe nucléaire. Un risque qui 
s'ajoute à ceux liés aux fissures et à la conception dépassée de la centrale semblable à 
celles de Fukushima. Aujourd'hui  les autorités de surveillance n'accorderaient  jamais 
d'autorisation de construire pour une centrale de conception aussi vétuste que celle de 
Mühleberg.

Sortir du nucléaire exige que le Conseil fédéral prenne ses responsabilités et mette de 
l'ordre dans la partie de Ping pong à laquelle nous assistons entre les autorités. "Sortir 
du  nucléaire  ne  se  décrète  pas  à  moitié.  Il  faut  maintenant  décider  une  date  
proche  et  définitive  pour  fermer  cette  centrale  qui  est  parmi  les  plus  vieilles  
centrales nucléaires en activité au monde. Puis ce sera au tour de Beznau I et II" à 



déclaré Erica Hennequin, Présidente de l'association Sortir du nucléaire
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